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Vous serez tous présents au

XXX ANNIVERSAIRE
tàe notre

LIBÉRATION
LE DIMANCHE 6 AVRIL 1975

POUR ASSISTER

à 9 heures : A LA MESSE DU SOUIfENiR
Eglise Saint-Jean-de-Bosco, rue Alexandre Dumas 20e

à 10 heures: A L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE
qui se tiendra dans les Ets DELBOR, 45, Boulevard de Charonne. Métro : Avron.

à 13 heures : au firaud Banquet du Trentenaire
Dans les Salons DELBOR, 45, Boulevard de Charonne. Métro : Avron.

MENU GASTRONOMIQUE
Apéritif - Digestif - Champagne Prix : 66 F. tout compris

Tables par Kommandos
Prière de s'incrire dès maintenant auprès des responsables des Kommandos ou
Siège de l'Amicale. Clôture des inscriptions le 3 avril.

Et à 16 heures

GRANDE SAUTERIE FAMILIALE
ORCHESTRE REZ ENTREE GRATUITE

DU RIRE, DE LA JOIE, DE LA GAITE... COMME IL Y A TRENTE ANS

Notre circuit alsacien-lorrain
En 1974 notre Amicale rendait visite à nos amis

corses. Ceux qui furent du voyage se remémorent en¬
core les péripéties de cette belle randonnée.
En 1975, grâce à notre ami Charles WENGER qui a

bien voulu se charger des démarches sur place, nous
irons visiter l'Alsace et la Lorraine. Nous irons rendre
visite à nos amis de l'Est de l'hexagone. La date est dé¬
finitivement fixée. Nous commencerons notre séjour par
la ville de Strasbourg, le mardi matin 3 juin et nous le
terminerons le dimanche soir 8 juin 1975. Sauf contre-
indication nous logerons à Obernai et de là partiront
toutes nos excursions journalières avec un menu diffé¬
rent chaque jour. Le prix pour les six jours tout compris,
avec les excursions : 750 F par personne. Un car sera
spécialement affecté à notre groupe pendant toute la

durée du voyage. La route des vins pourra donc être
faite sans encombre !

On s'inscrit dès maintenant à l'Amicale. Le Rassemble¬
ment se fera le mardi matin à Strasbourg. Pour les Pa¬
risiens départ collectif le lundi soir 2 juin à la Gare de
l'Est. Les provinciaux rejoindront directement Strasbourg
par leurs propres moyens.

A la réunion du 6 avril à Paris, (Assemblée Générale)
notre ami Charles WENGER donnera tous les détails
concernant ce circuit de six jours.

Ne manquez pas cette organisation de votre Amicale,
faites nous parvenir votre inscription. Un beau voyage
à ne pas manquer !

AMICALE DE SCHRAMBERG
20 AVRIL 1945 20 AVRIL 1975

30e ANNIVERSAIRE

bogramme des Journées de Schramberg

Dimanche 20 avril 1975

•1 heures : Rendez-vous devant l'Hôtel de Ville de
Levallois-Perret 92300, Place de la République.

'1 heures 15 : Dépôt d'une gerbe au Monument de
la Résistance.

U heures 30 : Messe à l'Eglise, Place d'Estienne
d'Orves (Messe célébrée par notre ami l'Abbé
Mora).
Pour venir en voiture : Porte d'Asnières ou Por¬
te Champerret.

'3 heures 30 : Grand Banquet du 30e Anniversaire,
au Restaurant « La Ferme » Parc des Loisirs,
92230 Gennevilliers. Prix du repas : 55 F tout
compris. Matinée dansante.
Pour venir en voiture : Place Voltaire, Asnières,
Avenue Gabriel Péri jusqu'au monument de la
Résistance, prendre Bd Camélinat, rue des Ca-
bœufs. Par Clichy : Place de la République
prendre Avenue Général Roquet, tout droit,

^ voir Ets Cinzano, arrêt autobus « Cabœufs ».
. ■ -yaegfraasai

Mercredi 30 avril 1975

Rendez-vous gare de l'Est à Paris à 23 heures
oa le déPart du voyage de 4 jours à Schramberg.Réception officielle à la Mairie de Schramberg

par M. le Docteur Geitmann. Visite Firme Mazo-
iiita, promenade Triberg-Villingen.
Retour à Paris le dimanche soir 4 mai.

Pour les repas, le Banquet, le voyage de Schram¬
berg me donner votre accord le 5 avril au plus
tard avec le nombre de personnes afin de retenir
les chambres à Schramberg.
Je vous demande de me donner vos réponses en

temps et heures car tout cela représente un gros
travail d'organisation.
Pour tous renseignements, joindre un timbre

pour la réponse S.V.P.
Espérant vous voir tous le 20 avril et le 30 avril,

recevez mes chers amis, mon amical souvenir.

Jusqu'à ce jour sont inscrits : ARDONCEAU,
SERAY, GERMAIN, BLEY, GOMMIER, BONNIN
BADARIOTTI, HERMANN, CAMPOT, SARRAZIN,
MOGENIER, DELACOUR, LAURENS Frédo, DES-
PONTIN, CHARRIER, MEDARD, BERTIN, MORA,
POIMATTI, HADJADJ.
Et n'oubliez pas le rendez-vous de l'Amicale le

6 avril pour le Trentième Anniversaire de notre
Libération afin de vous mettre en forme pour les
manifestations de Schramberg.

Roger HADJADJ,
3, rue de Neuillh

92110 Clichy

Adieu Constant !
La nouvelle m'est parvenue le jeudi 13 février

alors que j'étais au Secrétariat de l'Amicale ex¬
pédiant des affaires courantes. J'entends encore
la voix de Julien DUEZ, dans le téléphone: « Cons¬
tant YVONET est décédé à 14 heures à l'hôpital du
Kremlin-Bicêtre ».

Le dimanche précédent j'avais eu de ses nouvel¬
les qui semblaient réconfortantes. Un mieux était
apparu dans son état, état qui d'ailleurs était loin
de présager l'issue fatale qui allait survenir quel¬
ques jours plus tard, et les soins dont l'entourait
Aimée, sa vaillante compagne, ne pouvaient que
hâter une guérison que tous ses amis espéraient.
Hélas ! Une attaque d'hémiplégie compliquée d'une
congestion cérébrale vinrent à bout de cet homme
qui par sa stature et sa vitalité semblait indéra¬
cinable.

Oui, Constant YVONET, membre du Comité Di¬
recteur de notre Amicale depuis 14 ans n'est plus
11 nous a quittés paisiblement, sans souffrance. Et
tous ses amis sont désemparés. Ils ne reverront
plus sa haute et corpuiente silhouette coiffée du
béiet traditionnel, ses yeux rieurs et vifs, son sou¬
rire malicieux ; ils n'entendront plus sa gouaille de
banlieusard « de Levallois » qui répandait autour
de lui une bonne humeur très appréciée de tous.
Il restera pour tous le type même de l'animateur
sachant allier l'autorité, la compétence et l'amitié.
La ferveur de quelques dizaines d'amis rassem¬

bles — en un temps si court et à une heure si
matinale — pour la levée du corps à l'hôpital du
Krembn-Bicètre a été pour Constant YVONET le
témoignage le. plus tangible de ce qu il a représen¬
té pour nous : la droiture totale, la camaraderie
souriante et la solide amitié sur laquelle nous
avons toujours compté.
Le Comité Directeur vient de perdre un de ses

plus fidèles animateurs. Après Jean MUR.A, après
le R. P. Jean VERNOUX, après Roger BEAUVAIS,
Constant YVONET est le quatrième membre du
Comité Directeur qui disparaît en pleine activité.

En 1965, pour le vingtième Anniversaire de notre
Libération, notre Secrétaire Général Maurice Rose
écrivait :

« En vingt années d'exercice, l'Amicale n'a pas
connu de défections massives de la part de ses
membres. Elle a cependant une ennemie implaca¬
ble : la Mort qui n'épargne pas les anciens VB-
XABC dont certains sont usés prématurément par
les durs travaux et les privations ».

La Mort vient de frapper une nouvelle fois. Et
devant elle nous sommes désemparés car comment
lutter contre ces cinq années de misères et de pri¬
vations qui ont affaibli notre potentiel de vita¬
lité.

L'Amicale sait tout ce qu'elle doit à Constant
YVONET. C'est lui qui avec ses amis Lucien VIA-
LARD et le Père VERNOUX amenèrent le groupe¬
ment des Anciens d'Ulm « Sous l'Ormeau » à l'Ami¬
cale. Grâce à ces trois hommes, à l'inlassable ac¬
tivité, les anciens d'Ulm, devinrent le plus beau
fleuron de notre Amicale.

Constant YVONET entra alors au Comité Di¬
recteur de l'Amicale qu'il ne quitta plus. Il y a
œuvré. La mort seule a détaché son harnais.

Adieu Constant ! Tu reposes maintenant dans le
petit cimetière campagnard de Chard, dans la
Creuse, non loin de cette petite maison où tu espé¬
rais tant prendre ta retraite prochaine, tes soi¬
xante-deux ans te le permettant.

Quand par cette froide matinée de février ton
cercueil est passé devant tes amis accablés c'est
l'image d'un autre Constant YVONET qu'ils re¬
voyaient, celui d'un Constant souriant, l'œil malin,
le propos blagueur, les saluant d'un : « Comment
çà va, les enfants ? ». C'est ce Constant là qui res¬
tera toujours dans notre souvenir.

Et vous, chère Aimée, épouse si vigilante, si at¬
tentive, qui venez de perdre votre compagnon, per¬
mettez que vos amis, innombrables, viennent près
de vous partager votre douleur implacable, pro¬
fonde, afin que votre peine soit plus légère et
que leur amitié sincère vous aide a supporter votre
solitude.

Avec nos sincères condoléances.

☆

H. PERRON.

Etaient présents à la levée du corps : MM. LAN-
GEVIN, Président de l'Amicale et Mme, HINTZ,
BLANG et Mme, FAUCHEUX, Mme et Mlle, REIN
et Mme, Mme VAILLY, COURTIER et Mme, Mme
BERCHOT, SCHROEDER et Mme, Mlle CROUTA,
DUjEZ et Mme, DELAUNAY G., JOSEPH Jean,
BERTHET, BATUT, BRANDT, PONROY, LEGER,
PLANQUE,...



LE LIEN

Il faut savoir...
Que l'Amicale pour rester toujours égale à elle-

même a besoin d'une bonne trésorerie. L'argent
n'est pas seulement le nerf de la guerre ; un bon
compte financier, bien équilibré, aide aussi la
marche de l'Amicale.

Qu'un compte financier bien équilibré doit avoir
un crédit fort bien approvisionné afin de faire
face aux dépenses de l'Amicale.
Que pour approvisionner ce crédit tout membre

de l'Amicale doit remplir dès le début de l'année
son premier devoir d'Amicaliste : Régler sa cotisa¬
tion 1975.

Qu'il y a encore des amicalistes qui, soit par
omission soit par retard, n'ont pas encore réglé
leur cotisation 1975.

Qu'ils ont pourtant reçu les LIEN de janvier
et de février 1975, ainsi que ce présent numéro.
Que cette distribution a pu se faire parce que

des Amicalistes ont fait, eux, leur devoir, et que
leurs cotisations ont servi a régler les dépenses
d'imprimerie de ces journaux.
Que la trésorerie attend donc l'arrivée imminente

de ces cotisations non réglée à ce jour.
Que vous montrerez en réglant votre cotisation

1975 que vous avez été sensibles aux résultats ob¬
tenus cette année : la retraite à 60 ans, la reva¬
lorisation de la Retraite du Combattant, et ce
n'est pas fini !
Que le départ en retraite de notre dévouée se¬

crétaire a quelque peu perturbé notre service ad¬
ministratif.

Que de ce fait il a pu résulter un certain retard
dans la correspondance mais que tout rentre dans
l'ordre petit à petit.
Que c'est grâce à une équipe de dévoués qui

n'ont pas ménagé et leur temps et leur peine
pour que vive notre Amicale après l'abandon du
Secrétariat Administratif, que ces dévoués sont à
inscrire au tableau d'honneur de l'Amicale : Ro¬
ger BLONDEAU, Charles BRANDT, André PETER-
SEN, André PAGES, et Henri PERRON.
Que les Amicalistes ont été cette année particu¬

lièrement généreux dans le règlement de leur co¬
tisation puisque plus de sept mille francs, c'est-
à-dire SEPT CENT MILLE ANCIENS FRANCS de
dons sont venus grossir notre Caisse d'entraide.

Que nous comptons sur les derniers retardataires
pour atteindre le million d'ancien francs. D'avance
Merci !

Que par suite du départ de notre Secrétaire ad¬
ministrative il n'y a plus qu'une permanence tous
les jeudis après-midi de 15 heures à 19 heures.
Les autres jours de la semaine adressez-vous au
Bureau de l'U.N.A.C. au rez-de-chaussée.

Que le numéro de téléphone de notre Amicale
est : 874-78-44 (poste 38) pour la permanence du
jeudi après-midi.
Que pour régler votre cotisation vous pouvez

employer le moyen qui vous convient le mieux :
chèque bancaire, C.C.P., mandat (Amicale Natio¬
nale des Stalags VB-XABC).
Que toute demande de renseignement doit être

accompagnée d'un timbre pour la réponse, ou
mieux d'une enveloppe timbrée à l'adresse du de¬
mandeur.

Que pour être tenu au courant de la marche de
votre Amicale il faut venir assister à l'Assemblée
Générale qui se tiendra le dimanche matin 6 avril
1975 à 10 heures dans les Ets DELOR, 54, Boule¬
vard de Charonne, Paris, Métro : Avron.

Que pour fêter vos trente années de liberté il
n'y a pas mieux que de participer au Banquet du
Trentenaire qui déroulera son menu gastronomique
dans les salons DELOR, 45, Boulevard de Charon¬
ne, dans une ambiance P. G.

Que pour participer au Banquet il faut s'ins¬
crire avant le 3 avril 1975.

Que par suite du retard apporté dans notre
courrier par la grève des P.T.T. et de la satura¬
tion du Centre des Chèques Postaux en résultant,
nous nous voyons contraints de reporter la liste
des lots gagnants pour les Bons de Soutien dans
le. LIEN d'Avril 1975. Nous nous excusons de ce

léger retard mais nos amis nous comprendront.

Qu'à l'occasion du Trentenaire de notre Libéra¬
tion le LIEN d'Avril 1975 paraîtra sur huit pages.

TRANSACTIONS

IMMOBILIERES ET COMMERCIALES
ASSURANCES CREDIT

AGENCE IMMOBILIERE

BtlSTIdlSE
CABII\IET Pierre MARTELU
41, Boulevard Paoli - 20200 BASTIA

Téléphone : 31-38-02

COURRIER DE L'AMICALE

SE TIENT A VOTRE DISPOSITION :

Pour achats et ventes d'appartements - Terrains
à bâtir - Villas - Propriétés agricoles - Prêts
immobiliers - Locations, etc...

Chaque mois des « LIEN » nous reviennent avec la
mention classique « P.S.A. » parti sans laisser d'adresse.
Et il semblerait que ces derniers mois la cadence des
« P.S.A. » s'accentuerait. Alors nous supposons que ces
camarades ont atteint l'âge de la retraite, qu'ils se sont
retirés dans une région plus accueillante et plus enso¬
leillée, et qu'un jour ils nous avertiront de leur chan¬
gement de domicile et nous attendons... Mais lorsque le
mois suivant le LIEN nous revient encore avec la men¬

tion « P.S.A. » alors nous écrivons à l'intéressé pour lui
faire part de cette anomalie. Et cela donne souvent
comme réponse celle que nous a faite notre ami R.
ROUBY, 9, rue Carnot, 33140 Pont-de-la-Maye.

« Ah ! voilà enfin un ami retrouvé, le Lien, autrement
dit. Le facteur, pourtant me fait toujours suivre le cour¬
rier. Alors je ne comprends pas cette mention-là. Peut-
être fut-ce un remplaçant ? Mais par deux fois dites-
vous ; c'est bizarre. Et moi qui pensais à des difficultés
de trésorerie, donc à de plus rares parutions. Ainsi j'at¬
tendais.

« Faites moi donc parvenir les 2 numéros manquants,
ainsi que le dernier. Sans oublier, bien sûr, le montant
de ma dette.
A bientôt. Et croyez, chers Camarades à mes sentiments

les meilleurs ».

Le nécessaire a été fait immédiatement et nous espé¬
rons que notre ami ROUBY est maintenant en possession
des exemplaires qui lui manquaient. Qu nt à la question
de dette n'en parlons pas, la dépense est vraiment trop
minime. Nous sommes d'ailleurs amplement récompensés
d'avoir retrouvé un ami.
N'oubliez pas, chers amis, que depuis trente ans le

LIEN est distribué chaque mois, sauf pendant la période
des vacances juillet-août où il n'y a qu'un exemplaire
pour les deux mois. Ainsi si vous ne recevez pas votre
Lien tenez nous vite au courant en nous confirmant votre
adresse actuelle. Et nous ferons immédiatement le né¬
cessaire.
Notre ami Maurice AUBRY, Chauconin, 77 Meaux,

avec ses meilleurs vœux de santé pour tous adresse
ses amitiés aux anciens du 692 de Hahn.
Notre ami Robert SALLES, 36, rue de Poissy, St-Ger-

main-en-Laye, adresse ses bons vœux à tous et surtout
ses souhaits de santé. Merci pour notre Caisse de Se¬
cours.

Notre ami H. CAYREL, 23, Bd de la Chapelle, 75010
Paris, nous dit :

« ...C'est la dernière année de travail et donc bientôt
la retraite et j'en profite pour adresser mes meilleurs
vœux pour 1975 à tous mes anciens camarades de cap¬
tivité ».

Notre ami Marcel BOURDEIX, 29, rue A. Barbès, 87000
Limoges, nous écrit :

« Je vous félicite pour l'aide souvent bénévole que
vous apportez aux camarades dans le besoin, hélas trop
nombreux. Après 30 ans (déjà!) il est réconfortant de
voir que les plus malheureux ne sont pas oubliés.

Je lis toujours le Lien avec plaisir, car souvent j'ai ain¬
si des nouvelles d'anciens des kommandos de Furtwau-
gen, Villingen, Vohrenbach. Rappelez-leur mon bon sou¬
venir, sans oublier le Docteur CONSTANS, à Souflen-
heim. A tous je souhaite une bonne année et surtout
une bonne santé et longue vie à l'Amicale ».

Notre ami E. LEDOUBLE, 5, rue Ledion, 75014 Paris,
nous prie de transmettre ses vœux les plus sincères à
tous les camarades et tout particulièrement à ses amis
de Schramberg en espérant avoir un peu plus souvent
de leurs nouvelles par l'intermédiaire du Lien.

Il en est de même pour notre ami André CURTET, 89,
Bd de la Madeleine, Bloc B, 06000 Nice, qui adresse à
tous les membres de l'Amicale et à tous les camarades
de Schramberg ses vœux de bonne et heureuse année.
Nos amis Mme et Albert CHAUVEAU, 53160, adressent

à tous les les anciens des X ABC ainsi qu'à tous les
membres de l'Amicale leurs meilleurs vœux de bonne et
heureuse année. Ils espèrent pouvoir se rendre libres
cette année pour assister à l'Assemblée Générale du 6
avril 1975 et se sera pour eux une grande joie de re¬
trouver tous leurs amis. Merci pour notre Caisse de
Secours et donnons rendez-vous à nos deux amis pour
l'Assemblée du Trentenaire.
Notre ami Marc LAURENT, Résidence Avenue de Vitry,

51800 Ste-Menehould :

« Salut et fraternité à tous... Comité Directeur et Ami¬
calistes connus et inconnus. Cordial souvenir aux anciens
de Mùnchenrente, Bloùried, Steinenbach. Bonne année
à tous ».

Notre ami René ROUILLARD, 226, rue Albert 1er, 41
Blois, adresse tous ses meilleurs vœux et son bon sou¬
venir à tous ceux de Tuttlingen et en particulier à ceux
de la Firma Birck.
Notre ami Charles GAUTHIER, 2, rue Denis-Papin,

93130 Noisy-le-Sec, adresse ses bons vœux à tous et
regrette que le supplément qu'il nous adresse ne soit
pas plus important. Il a la douleur de nous faire part
du décès de sa chère épouse survenu le 30 décembre
dernier et inhumée le 3 janvier 1975. Tout ce qui frappe
un ami nous atteint pareillement. Nous prenons une
grande part à ta peine, cher ami GAUTHIER et te prions
de croire à notre affectueuse sollicitude et à nos condo¬
léances les plus sincères.
A notre ami André POUPLIER, 16,,rue Gambette, 08100

Montcy-Notre-Dame, va subir une opération chirurgicale
intéressant deux doigts de la main gauche et un de la
droite. Tous ses amis de l'Amicale font des vœux pour
la complète réussite de cette opération et espèrent que
par la suite une guérison complète interviendra. Donne
nous de tes nouvelles cher ami POUPLIER.

Notre ami Georges JONAS, 17, cité des Bingottes,
54120 Baccarat, adresse tous ses meilleurs vœux et sou¬
haits sincères pour l'année 1975 à tous les P.G. et leurs
familles avec son bon souvenir. Merci pour notre Caisse
d'entraide.
Notre ami Guy METAY, 17, rue Neuve-Notre-Dame,

78000 Versailles, adresse à tous les camarades ses vœux
les meilleurs pour l'an 1975. Merci pour notre Caisse de
Secours.
Notre délégué en Belgique, et néanmoins ami, Armand

ISTA, me prie d'être son interprète auprès de tous les
membres de l'Amicale pour leur apporter ses vœux les
meilleurs pour l'an nouveau, de bonheur, de santé et de
prospérité et la joie de se revoir souvent tant en France
qu'en Belgique. Au 6 avril, Armand !
Notre ami Edouard REVERDY, Rabelais-sur-Layon, 49190

avec ses bons vœux nous fait savoir qu'il est heureux

d'avoir une petite-fille, Bénédite, qui vient de naître au
foyer de son fils Claude REVERDY, Officier de Marine
Marchande, sur le Provence. Toutes nos félicitations aux
heureux parents et longue vie à la petite amicaliste.
Notre ami E. LEFEBVRE, 9, rue de Vichy, Creuzier-le-

Vieux, 03300 Cusset, envoie à tous les membres du Bu.
reau et principalement à tous ceux de Balingen ses mei|.
leurs vœux de bonne et heureuse année et surtout une
bonne santé. Il espère venir nous rendre visite à Paris
Le jour de notre permanence le jeudi.
Notre ami Henri BLAIS, Grartd-Vaugeois, St-Bomer-les.

Forges, 61700 Domfront, adresse ses meilleurs vœux de
bonheur et de bonne santé à tous et en particulier j
ceux de la Troupe et ses camarades de chambrée au
Stalag, à côté de la chapelle avec notre bon abbé
MULLER.
Notre ami Léon ANCEMENT, de Nancy, nous donne, en

même temps que ses vœux pour tous, des nouvelles de
son activité théâtrale. Car il a toujours le virus des plan,
ches, notre ancien régisseur. C'est dit-il le meilleur moyen
de ne pas vieillir. Son programme pour 1975 est déjà très
chargé. Les nancéens vont avoir du spectacle à se mettre
sous les yeux. Notre sympathique Léon envisage même
de créer un rassemblement de tous les Théâtres de |a
Passion du monde. On voit que les difficultés ne font
pas peur à notre ami. D'autant plus que notre Léon est
en retraite depuis décembre 1974. Il va pouvoir mettre
les bouchées doubles. Heureux nancéens ! Tous nos
vœux de réussite à notre toujours ardent régisseur de
Villingen. Et longue et bonne retraite.
Notre ami François BOUVIER, 74150 Lornay, nous écrit;
« Une suggestion à l'occasion du Rassemblement de

Lourdes en septembre, il y aurait lieu de diffuser le
Lien le plus largement possible à l'endroit des lieux de
nos stalags X ABC afin de pouvoir recruter de nouveaux
adhérents. Des camarades ignorant pour beaucoup qu'il
existe une Amicale. En attendant BOUVIER François, XB,
67536, espère revoir des camarades ru kommando 7105,
Driphsethe, Rechenflett, Sanstdet et leur dit à bientôt.
Meilleures amitiés à tous ».

Nous avons bien réfléchi à la chose, ami BOUVIER, et
nous emporterons pour cela tout le matériel indispensa¬
ble à Lourdes pour la propagande.
Notre ami Maurice MERIAU, 115, rue Bobillot, 75013

Paris, avec son bon souvenir aux camarades des XC et
XB et ses meilleurs vœux à tous les anciens K.G.
Notre ami Raymond DOUCET, Hôpital Dubois Laveran,

Sous-sol, 191000 Brive, nous donne rendez-vous à Lour¬
des en septembre où il ira comme malade. Notre ami
fait partie du Bureau des Anciens P.G. de Brive et nous
le félicitons pour son activité de bienfaisance envers
les anciens K.G.
Notre ami Edouard LALOI, 44, rue Général Perrie,

38100 Grenoble, nous prie de faire connaître aux anciens
du kommando « Rhodiaseta » à Freibourg en Brisgaud
qu'il serait heureux d'avoir de leurs nouvelles. Allons
les gars de Freiburg et de Rhodiaseta en particulier,
réveillez-vous !
Notre ami Maurice DUMAY, 16, rue Pierre Brossolette,

93130 Noisy-le-Sec, présente ses vœux à l'ensemble des
membres de l'Amicale. Puisse 1975 les voir tous en bon¬
ne santé c'est son vœu le plus cher. Merci pour notre
Caisse de Secours.
Notre ami Pierre CAMPANA, Taglio-lsalaccio, 2023(1

San-Nicolao, nous écrit :

« Comme chaque année, à cette époque, j'adresse à
tous mes camarades de l'Amicale et en particulier à
ceux qui sont venus nous rendre visite en juin, mes
meilleurs vœux de bonne et heureuse année et surtout
une bonne santé. Comme on dit chez nous « Pace et
salute à tutti »...
« En espérant en revoir beaucoup au prochain Congrès

en Corse, sans doute l'année prochaine, je vous adresse
à tous mon cordial et amical souvenir ».

Merci, cher ami CAMPANA, de tes bons vœux et re¬
çoit les nôtres en retour. Espérons que l'an prochain,
un Congrès de l'Amicale en Corse nous permettra de
revoir tous nos amis corses à qui nous lient tant de
bons souvenirs.
C'est encore des amis corses qui nous écrivent. Ce

sont nos chers amis LEGA et Madame, 21, Boulevard
Danesi, 20200 Bastia, qui à l'occasion de la nouvelle
année nous présentent leurs vœux selon la mode corse
« Salute et Pace » qui veut dire tout simplement Paix et
Santé. Nos vœux les meilleurs à ce charmant couple
d'amis, et notre bon souvenir.
Notre ami Robert DUBOIS, 32, rue Mozart, 92330

Sceaux, nous écrit :

«Bien que n'étant ni du VB, ni de l'un des trois X,
j'ai toujours continué à cotiser en souvenir de mon frere
Roger-Marcel DUBOIS, décédé maintenant il y a un peu
plus de 20 ans. Quant à moi, j'ai également été Prl"
sonnier au I B en Prusse Orientale. Mes amitiés à tous
ceux qui pourraient se souvenir encore de mon frère ou
de moi-même. Amicalement à tous ».

(A suivre).
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Ceux du Wuldho
Avant de commencer le courrier du Waldho je vou-

jrais lancer un appel à tous les anciens pensionnaires
je cet hôpital pour qu'ils viennent très nombreux as-
sjSter au Banquet du Trentenaire. Il serait vraiment do-
mage que cette merveilleuse équipe que nous formions
tolJs, docteurs, infirmiers, employés et malades ne puisse

un seul |our être rassemblée. Le Banquet du Tren¬
tenaire nous en donne l'occasion, profitons-en. En trente
ans vous donneriez une journée à l'Amitié et au Souve¬
nir Et si vous saviez comme nous sommes tous heureux
quand nous voyons un visage ami qui vient nous re¬
joindre. Pour une fois, je dis bien : pour une fois, il
faut que vous abandonniez vos petites habitudes de sé¬
dentaires, de pantouflards, pour venir assister à ce Ban¬
quet qui marquera dans votre vie. Pour fêter un Tren-
tenaire on peut faire un effort car nous avons tant d'his¬
toires gaies ou tristes à nous rappeler. Venez, vous les
qars du Waldho, prendre un bain de jouvence le 6 avril
au Banquet du Trentenaire.
Avec quelle joie nous allons accueillir nos camarades

de province que nous n'avons pas revus depuis trente
ans et nous pensons aussi à nos amis corses, au Raton
qui doit venir à Paris, pourquoi pas le 6 avril ? Et toi la
Riflette que nous serions si heureux de voir à la table
du Waldho et Ste-Savinne n'est pas si loin de Paris que
diable ! Et toi Bajus, un Directeur n'abandonne pas sa
Troupe ! Et notre chansonnier Bruant que nous espérons
bien avoir à notre côté, et les autres, tous les autres,
les amis innombrables du Waldho...
Un qui sera là bien sûr, c'est notre « maestro » André

FOCHEUX qui nous prie d'adresser à tous les anciens de
l'hôpital et du camp ses bonnes amitiés et son bon
souvenir. L'ami André ajoute à son petit mot au verso
d'un gros chèque : « Que Perron n'oublie pas dans ses
souvenirs du Waldho, notre ami PETITJEAN ». Comment
veux-tu que j'oublie notre sympathique « Docteur » alors
qu'il est intimement lié à l'histoire artistique du Waldho.
|| est arrivé par un beau jour de mai 1941, accompagné
de son fidèle ami Armand DESSEIGNE, venant tout droit
de l'hôpital de Rothweill. Cette double arrivée donna
un essor formidable à la maigrelette troupe artistique
du Waldho.
Antoine PETITJEAN était dans le civil ingénieur du

son dans les studios de cinéma de Billancourt. Il avait
une « oreille » extraordinaire. N'ayant fait aucune étude
musicale il entreprit de monter à l'hôpital un groupe de
Jazz. Nous possédions deux « trompettes ». Antoine en
voulut quatre et une batterie de Jazz. Un matin de no¬
vembre 1941 je sortais de la chirurgie me dirigeant vers
la Médecine lorsque je vis apparaître, sortant de son
Infektion notre ami Antoine PETITJEAN qui le visage
soucieux se dirigeait vers le Bureau des Allemands.
— Et alors « docteur » où vas-tu si bon matin ?
— Je vais chez le « schtaba » (c'était sa façon à

Antoine de désigner le stabsarzt allemand). Il m'a
convoqué. Je vais en profiter pour lui parler de la bat¬
terie... ».
Une demie-Reure plus tard c'était un Antoine PETIT-

JEAN hilare qui sortait du bâtiment des Allemands.
C'était certainement une bonne nouvelle que le « doc¬
teur » allait nous annoncer.

— Ah ! les potes, visez un peu ; regardez ce qu'il y
a là-dessus — clamait-il en brandissant une feuille de
papier — ce soir je descends chez le marchand de mu¬
sique chercher ma batterie. J'ai le bon signé du schtaba !
Et y a pas que çà ! Je lui ai fait ajouter deux trompettes
de jazz... Ah ! dit donc... le SIMONNIN y va pouvoir
cracher ses poumons... Dis à Vielpaket de préparer le
chariot... je veux tous ces instruments ce soir au théâtre...
Je descends tout de suite à Villingen... ».

Et de filer de toute la vitesse de ses petites jambes
car il était de courte taille notre « docteur », en criant :

«Demain matin, à 8 heures, répétition pour le jazz au
grand complet ! ».
Ainsi, était notre Antoine PETITJEAN.Figure de proue

de notre groupe artistique, ayant un sens inné de la
création scénique, directeur jovial mais combien per¬
cutant, toujours à l'affût de créations nouvelles, bref
l'homme qu'il fallait au Waldho. Qu'est-il devenu notre
brave Antoine ? Il fut longtemps membre de l'Amicale
mais depuis quelques années nous n'avons plus de ses
nouvelles. Le Lien nous est revenu avec la mention
•Parti sans laisser d'adresse ». Et depuis, plus rien.
Un ancien du groupe théâtral notre ami Joseph SAN-

TOLINI, 235, rue du Président Salvador Allende, 92700
Colombes, nous donne de ses nouvelles et adresse ses
meilleurs vœux et souhaits de bonne santé aux an¬
ciens du Waldho. Alors SANTO fait un effort et viens
le joindre aux anciens du Waldho le 6 avril prochain.
Un gros chèque de notre ami Robert LAMIDIAUX, 135,

Avenue de la République, Saint-Quentin, montre que les
ancièns du Waldho n'oublient pas l'entraide. Un amical
bonjour à l'ancien du groupe des mécaniciens-dentistes
avec nos remerciements.

D'Aix-en-Provence nous parvient le message de notre
caxophoniste-violoniste-chef d'orchestre Mario GENOIS.
Notre sympathique aixois et Delphine adressent à tous
leurs amis, y compris les membres du Bureau, leurs
v<sux sincères de bonne et heureuse année et de bonne
santé avec l'espoir de les revoir tous à l'Assemblée
Générale le 6 avril prochain. Bien entendu c'est avec joie
lue nous accueillerons nos provençaux à la table du
Waldho où il faudra mettre des rallonges, car ils seront
'bus là pour égrener des souvenirs inoubliables de notre
fraternité d'hommes encagés. Çà va bouillir !
De Toulouse notre ami Christian GIRON, 122, Cité de

'a Juncasse, 31400, nous écrit :

" Je vous envoie tous mes vœux pour la bonne santé
"e l'Amicale, une longue vie. J'en souhaite tout autant
a chacun des membres de notre société. Je lis toujours
avec plaisir le LIEN, et quand un nom d'un ancien du
b'alag paraît dans les articles çà me ramène à des sou-
v®nirs qui sont peut-être plus agréables que mélan¬
coliques. Peut-être parce que c'est loin...
"Il me faut arriver à trouver des photos que j'avais

Prises au Stalag lors de l'arrivée des premiers soldats
" 9aulistes», personne ne les connait mais vous serez
'uiusés de reconnaître certains de nos camarades... Mais
'' faut les retrouver d'abord...
" Mes amitiés à tous ».

La lettre de Christian me remet en mémoire certains
faits du Waldho. Car si notre ami fut parmi les artistes

, 'a Troupe du Stalag une grande « star » qui portait
Sl élégamment les robes de nos grands couturiers em-
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barbelés, il ne faut pas oublier que l'ami Christian fit
ses débuts théâtraux sur les planches, que dis-je, sur
les bancs, du Waldho. Et j'apprendrai peut-être à nos
amis que c'est d'une conversation entre lui et votre servi¬
teur que naquit le groupe théâtral du Waldho. T'en
souviens-tu Christian ? Et que nous allâmes ensemble
voir nos amis docteurs FELLONNEAU, PALMER et JOB
pour jeter Tembrion du groupe théâtral. Et le succès
dépassa nos espérances... Il y eut aussi, car tu étais un
homme d'action, ton évasion, hélas manquée, du bâti¬
ment des Allemands. Avec l'ami CHAMSON, vous étiez
tous les deux de la « dentisterie » vous vous étiez, avec
un culot monstre, enfermés dans les W.C. des Allemands,
et la nuit tombée, adieu Berthe ! vous filâtes par le vasis¬
tas donnant sur les champs. Le retour fut moins triom¬
phant ! On vit revenir au Waldho deux pauvres trou¬
fions, le crâne tondu à zéro. Ce qui te permis de rempor¬
ter la semaine suivante un succès étourdissant, avec ton
crâne à la Yul Brynner, dans le « Retour du Marquis »
un sketch de Jean Drouet.

Un ancien aussi notre ami Jean DANIEL, 44, rue A.
Comte, 76600 Le Havre, qui adresse son bon souvenir à
tous après une année difficile au point de vue santé.
Maintenant çà va mieux. Tous nos meilleurs souhaits à
notre ami havrais avec nos vœux de complète guérison.
C'est le premier aumônier du Waldho notre ami le

Père Edmond JUBERT, Pères de l'Assomption, 83 Lorgues,
qui nous envoie ce petit billet : « Apprenant avec peine
le décès de l'Abbé BONICHON dont le LIEN rappelle si
chaudement la figure, j'adresse avec mon fidèle souvenir
mes vœux les meilleurs à la vaillante équipe dirigeante
de l'Amicale VB ainsi qu'à nos camarades et correspon¬
dants. Notre bon souvenir à notre sympathique aumônier,
avec nos meilleurs vœux de longue et heureuse retraite.
C'est notre poitevin Emile STEVENET, 4, Bd François-

Albert, 86000 Poitiers, qui adresse ses meilleurs vœux
à tous les copains. Le gars de l'Apoteke se rappelle au
bon souvenir de ses anciens « patrons » nos amis Papil¬
lon et de Laroussilhe.

Un qui devrait présider la table du Waldho, c'est son
dernier Homme de Confiance, notre ami l'abbé René
PjETIT, Professeur au Petit Séminaire de Luixeuil-les-
Bains qui nous prie de transmettre ses meilleurs vœux
à tous, ainsi, dit-il, que ses félicitations aux membres du
Bureau pour le travail qu'ils accomplissent afin de main¬
tenir l'union entre tous les P.G. Espérons que les devoirs
de sa charge n'empêcheront pas notre ami René d'être
des nôtres le 6 avril. Un Trentenaire sans notre Homme de
Confiance ce n'est pas pensable !

Le « Frizeur » du groupe artistique notre ami Lucien
VALLI, dit le Raton, de Porto-Vecchio se rappelle au bon
souvenir de tous les anciens du Waldho et du Camp. Il
nous promet une visite cette année. Pourquoi pas Lucien
le 6 avril ? Tu serais certain de rencontrer beaucoup de
copains et cela nous ferait tant plaisir !
Notre ami Robert CLEMENT, 43, Allée de Rosny, Livry-

Gargan, un ancien de la Médecine, se rappelle au bon
souvenir des anciens du Waldho. Et dire que l'ami Robert,
fidèle amicaliste, n'est jamais venu participer à une ma¬
nifestation de l'Amicale. Allons maintenant que tu es à
la retraite fais un effort pour le 6 avril !
Notre ami Paul DION, de Nancy, adresse à tous ses

vœux les plus sincères surtout aux responsables de
l'Amicale, à ceux du Camp, du Waldho et des équipes
de sport. Notre ami Popaul est en retraite depuis le
1er janvier 1975 et entend bien en profiter. Il sera pro¬
bablement avec nous le 6 avril (confirmes-nous, afin
que nous puissions retenir ta place à la table du Waldho,
par un prochain courrier) mais nous comptons absolu¬
ment sur ta présence. Nos meilleurs vœux de bonne et
longue retraite.
Notre ami Robert GEHEL, 17-19, rue Paul Bert, 94700

Maison-Alfort, souhaite que Tannée 1975 soit une année
heureuse pour tous et adresse aux anciens du Camp t
du Waldho ses fraternelles amitiés. Merci Robert de tes
bons vœux et espérons voir notre artiste de l'aiguille
le 6 avril au Banquet.
Nous souhaitons à notre ami Lucien DESTOUCHES, 70,

avenue Maginot, 94400 Vitry, de continuer une longue
et heureuse retraite qui a commencé le 15 janvier 1975.
A l'ancien employé de Wascherei et de surcroit Maître
des bains (que de bains pris en fraude !) notre bon
souvenir et un effort Lucien pour le 6 avril.

De notre ami Raoul BERTIN, de Vrigny, 51140 Jon-
chery-sur-VesIe :

« Nous pensons que la caissette du Père Noël vous est
parvenue en bonnes conditions. (Le Père Noël nous a
gâtés ! Et nous le remercions dans le choix du Champa¬
gne : le Bertin, il n'en est pas de meilleur !). Excusez-
nous de ne pas vous avoir prévenus plus tôt, mais les
clients ne nous ont guère laissé de répit, ce mois de
décembre.

Un grand merci à tous pour l'article réclame qui paraît
dans chaque LIEN ce qui fait que d'anciens VB et des X
nous écrivent de tous les coins de France, aussi nous
faisons le maximum pour les satisfaire en premier.

Les années passent et les douleurs s'accumulent mais
nous allons essayer de nous maintenir en forme pour
nous joindre à vous tous à l'occasion du Banquet...
Nos bons vœux à tous, une parfaite santé, et croyez

tous, chers amis, à notre souvenir le plus amical ».
Au 6 avril donc, ami Raoul, avec toute ta famille.
Notre ami Jean LAURENT, Villa Jeanne d'Arc, Impasse

Testanier, 83600 Fréjus, ancien infirmier de la Méde¬
cine, nous écrit :

«
... En tout premier lieu, en ce début d'année, je vou¬

drais t'exprimer, et par toi, à tous ceux qui se dévouent
dans l'altruisme, tels les responsables de l'Amicale, mes
vœux de bonne et heureuse année. Que 1975 apporte
à tous les Amicalistes la santé, la justice et l'apaisement
à ceux qui souffrent de quelque façon que ce soit.
Grâce au LIEN qui mérite plus que jamais son titre,

nous sommes tenus au courant de la vie de l'Amicale,
mois par mois. Il ne nous apporte pas de nouvelles ré¬
jouissantes, loin s'en faut, si j'en juge par les vides qui
se font dans nos rangs. Je voudrais parler tout parti¬
culièrement entre autres personnes bien connues de la
disparition de Marcel NADLER et de l'épouse de ce
cher grand ami Bernard JEANGEORGES qu'un même nu¬
méro du LIEN me signalait. Marcel était un camarade de
jeunesse, de Jœuf, et j'avais écrit, dans le mois avant
sa mort, à Mme Bernard pour réserver au Vieux Moulin,
des places pour mes vacances. J'ai d'ailleurs reçu d'elle
une réponse mais un fâcheux concours de circonstances
m'a empêché d'y donner suite. Ainsi va la vie !

Tu sais que les épreuves ne sont épargnées à per¬
sonne. J'en ai eu ma part avec la perte de mon fils,
24 ans, marié 2 enfants, en novembre 1973 dans un
accident de plongée au large des côtes du Gabon. Cette

année j'ai perdu ma mère, à Jœuf, justement. Mais il
ne faut pas, bien que les plaies se ferment que diffi¬
cilement, oublier que nous sommes tous solidaires, nous
qui avons partagé la vie des Camps. C'est ce que je
m'efforce de faire, bien modestement... ».

Toutes mes condoléances mon cher Jean pour le décès,
que j'ignorais, de ta tnère. Les épreuves ne t'ont pas
épargné mais tu fais front avec courage. C'est la vie,
comme tu dis, mais il ne faut pas la subir il faut la
dominer. Avec mes amitiés et aussi un petit message,
pour nos sympathiques amis PION si tu les rencontre,
avec mon amical souvenir.

Un autre Jean aussi à qui la vie n'a pas souri Tan
dernier. C'est notre ami Jean DESNOES, Les Omergues
(A.-M.) qui supporte tant bien que mal sa solitude après
le décès de sa chère épouse. Après 47 ans de vie com¬
mune, c'est dur. Les am.îs Mario et Klein lui ont été
d'un grand réconfort. Egalement les amis Schoni, Trow-
bridge et Skoczowski du fond de sa Californie. Cela
fait du bien de sentir des amis qui prennent part à votre
peine.
J'arrête là mes nouvelles du Waldho. J'ai prouvé par

le nombre de mes correspondants que nous formions
là-bas une grande famille. Aussi je donne rendez-vous
à tous les anciens du Waldho pour le Rassemblement du
Trentenaire, le 6 avril à Paris.
Avec l'immense plaisir d'être tous réunis sous le fa¬

nion de l'Amitié.
Henri PERRON.

CARNET BLANC

Nos amis Bernard LE GODAIS et Mme, ont l'honneur
de vous faire part du mariage de leur fille Marylène,
avec M. Emmanuel SION.

La Messe de Mariage a été célébrée le 18 janvier 1975
en l'Eglise de Saint-Berthevin-les-Laval.
A nos amis LE GODAIS, Les Guélinières, 53000 St-Ber-

thevin-les-Laval, nous adressons toutes nos félicitations
et aux jeunes époux nos vœux de bonheur et de pros¬
périté.
Notre ami STORCK, dont la santé s'améliore, nous prie

d'annoncer le mariage du fils, futur avocat, de notre
ami GUINOISEAU, un ancien du VB.

Toutes nos félicitations et nos vœux de bonheur aux

jeunes époux.
CARNET NOIR

C'est avec peine que nous avons appris le décès de
nos camarades :

Pierre RENIER, 36, rue Gasselet, Lille.
SCHWAB, 11, rue d'Ingwiller, 67000 Strasbourg.
DEBEIR, Les Bordes-Vendœuvres, 36500 Buzançais.
L. BONNEFOY, 7, rue de Bruxelles, 67230 Beufeld.
Louis BARBIER, 5, rue Jules-Ferry, 88260 Darney.
Charles DERUBAY, 11, rue St-Louis,27200 Vernon.
A toutes ces familles amicalistes dans l'affliction,

l'Amicale adresse toutes ses condoléances et les assure
de sa profonde sympathie.

—=□=—
KOMMANDO DE TROSSINGEN

Notre ami Noël POIRIER, Le Haut des Xettes, 88400
Gérardmer, nous écrit :

« C'est avec une infinie tristesse que je vous adresse
l'avis de décès d'un de nos bons amis : Louis BARBIER.
C'était un de mes bons copains, c'était aussi un excel¬

lent camarade pour tous ceux qui l'ont connu. Tous les
Anciens^ des kommandos Hohner à Trossingen et plus
particulièrement ceux de Lowen se souviendront de ce
Vosgien carré et solide comme un roc, têtu et volon¬
taire comme ceux de sa race, généreux et bon comme
on sait l'être sur cette vieille terre de Lorraine qui a
connu tant de combats !

« Je le vois encore se dresser sur sa paillasse, et
croassant à qui mieux-mieux tout en battant des ailes,
lorsque son ange gardien d'allemand venait le secouer
sur sa couche au moment du rassemblement.

Hélas ! il n'est plus et comme beaucoup d'entre-nous
il est parti bien tôt ! ».

Les Anciens de Trossingen prennent part au deuil de
la famille de Jeur regretté camarade et lui adressentleurs bien sincères condoléances.
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Le coin du 852
Dans mon dernier article, paru en janvier, j'écri¬

vais que j'avais envoyé à 30 camarades les numé¬
ros de juin et novembre 1974 ainsi que celui de
janvier 1975. Or, certains de ces journaux re¬
viennent avec la mention « N'habite pas à l'adres¬
se indiquée ». C'est le cas pour Pierre BONNE¬
MENT, Jean-Baptiste FRABOULET, Joseph JACQ,
Louis LEFOL, Georges MARLIN et René PIERRON.
Qui pourra m'indiquer les bonnes adresses de

ces camarades ?

Qui pourra aussi me dire où habitent à l'heure
actuelle, Simon BROUSSE qui, je le sais, a quitté
Pans pour retrouver sa Creuse (ou sa Corrèze)
natale, et Auguste FOUCHER qui, je crois, a dû
abandonner la région parisienne ?
Par contre, j'ai reçu des nouvelles de Francis

COGER qui a eu 60 ans le 8 février (bon anniver¬
saire Francis). Cela fait la 29e année qu'il travaille
chez Renault et il voudrait bien pouvoir prendre
sa retraite prochainement.
Une nouvelle lettre de Bernard VILETTE m'in¬

forme qu'il fera son possible pour venir à Paris le
6 avril prochain si toutefois sa santé le lui per¬
met. Souhaitons qu'il soit en bonne forme à cette
époque. Il me signale, en outre, qu'il est grand-
père depuis le 16 janvier. Toutes nos félicitations
aux parents et grands-parents.
Paul BEAUMIER qui avait assisté au Pèlerinage

de Lourdes pour le Xe Anniversaire du retour, ne
pourra venir à celui du 30e et le regrette bien. Sa
santé, comme celle de son épouse, se maintient
aussi bien que possible mais sa femme se fatigue
encore assez vite, suite aux opérations qu'elle a
dû subir, et la maison est lourde à entretenir.
Nous voulons espérer que la santé de Mme BEAU¬
MIER ira en s'améliorant de plus en plus et que
la prochaine lettre de son mari nous le confirmera.
René BAZEILLE m'a aussi écrit. Il aura 64 ans

au mois d'avril prochain et, demeurant mainte¬
nant au Rousset d'Acon par 27570 Tillières-sur-
Avre, trouve que la Normandie a vraiment du bon.
L'air là-bas est meilleur qu'à Paris et on le croit
sans peine. Mais la douceur normande l'a rendu
fainéant pour écrire, c'est pourquoi il a donné si
peu de ses nouvelles depuis son départ de Paris. Le
pli est à nouveau pris, aussi comptons-nous avoir
maintenant une lettre de lui de temps à autre.
Comme il y a déjà 9 ans qu'il est en retraite (ah !
ces fonctionnaires) nous pensons bien qu'il n'at¬
tendra pas aussi longtemps pour donner signe de
vie.

Léon RIVIERE a pris sa retraite le Ier juin 1974
et aimerait pouvoir en apprécier les bienfaits au
maximum. Malheureusement son état de santé
n'est pas des meilleurs et cela l'empêche d'en
jouir comme il le voudrait. Nous voulonscroire,
mon vieux Léon, que tu seras d'attaque pour ve¬
nir au Banquet du 6 avril où tous tes anciens
copains d'Aschen seront heureux de te revoir.
Et maintenant, je rappelle, une fois de plus, à

tous les anciens du 852 les deux dates impor¬
tantes de cette année qui peuvent nous permettre
de nous retrouver en grand nombre.
D'abord l'Assemblée Générale du 6 avril 1975,

précédée d'une messe à la mémoire de nos camara¬
des décédés, et suivie d'un grand banquet et d'une
matinée récréative. Ce sont surtout aux parisiens
et aux banlieusards que je fais appel aujourd'hui
pour qu'ils viennent nombreux à ces manifesta¬
tions. Us sont, pour ainsi dire, à pied d'œuvre et
il serait vraiment regrettable qu'ils ne profitent
pas de l'occasion unique qui leur est donnée de
revoir les copains connus à Aschen et avec les¬
quels ils ont vécus pendant 58 mois, partageant
ensemble les joies et les peines.
Et puis, c'est le rassemblement-pèlerinage de

Lourdes dont la date est maintenant fixée du 26
au 29 septembre prochain. Pour ceux qui ont ap¬
partenu à plusieurs Kommandos d'un même Sta¬
lag, c'est aussi une occasion unique de retrouvailles
puisque, sur le stade de Lourdes, des emplacements
seront réservés à chaque camp.
Alors que chacun fasse un effort pour assister

à l'une ou l'autre de ces manifestations, étant bien
entendu qu'il n'est pas interdit de participer aux
deux. Et souvenez-vous que les épouses sont cor¬
dialement invitées au banquet qui suivra l'Assem¬
blée Générale. Comme je l'ai déjà dit, une table
sera réservée au 852 : il faudrait que les convives
y soient nombreux. Et si, tout à l'heure je m'adres¬
sais tout spécialement aux parisiens, que les pro¬
vinciaux ne croient surtout pas que l'on ne veut
pas d'eux. Bien au contraire et je peux même dire
qu'on sera rudement content de les voir.
Faites-moi donc vite parvenir votre adhésion à

ce banquet en m'écrivant à mon adresse person¬
nelle, 28, rue de l'Eglise 92200 Neuilly-sur-Seine.

René LENHARDT.

I
♦

I
♦

I
♦

I
i
♦

I
♦

i
♦

i
♦
i

CHAMPAGNE

R. BERTIN
(ex-P.G. Waldhotel, V B)
Propriétaire récoltant

Manipulant
VRIGNY, près de REIMS

Vente directe

Renseignements sur demande
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KOMMANDO 605

La liberté, ce fut pour nous la libéra¬
tion et le retour après cinq longues an¬
nées d'exil, où rien ne fut négligé pour
faire de notre captivité le prolongement
du combat. Notre patrie nous était rendue
qui nous accueillait, et nous étions rendus
à notre patrie que nous entendions servir.

RETENEZ BIEN CECI :

LE PREMIER JEUDI

DU MOIS

DINER ENTRE AMIS
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Les Anciens d'ULM,/'DANUBE

Sous

Le 6 avril 1975, date de notre réunion du Tren-
tenaxre, approchant, je profite du dernier numéro
au Lien avant cette date, pour vous rappeler, si
toutefois vous ne l'avez déjà fait, d'envoyer de
route urgence votre inscription pour le Banquet
et aussi votre pouvoir pour le vote à l'Assemblée
Générale (cette année papier libre).
Après avoir feuilleté les Liens depuis 1968 je

remarque, que parmi les anciens du 605 faisant
partie de notre Amicale, une vingtaine seulement
d'entre vous ont alimenté la rubrique « Courrier
de l'Amicale » si chère à l'ami PERRON. Un mot,
une lettre, montrent que vous ne nous oubliez pas
et aussi nous encouragent à continuer notre œu¬
vre pour le bien de tous.
Merci donc aux fidèles de l'Amitié que je cite

par ordre alphabétique : BESSON, BRIERE, CHA-
PUIZET, CHEMARIN, CORTOT, COUQUE, GAL¬
LON, GARTION, GRASSET, GROS, GUIL, HALLE-
REAU, JONSSON, LE DUC, MANCINI, MARTEL,
MAURAS, PARIS, SERRETTE.

Roger LAVIER.

Réunion annuelle à la Pentecôte

La réunion annuelle du 605 prévue cette année
à Besançon, est fixée à la Pentecôte le 18 mai
prochain. Le repas aura lieu dans un cadre sym¬
pathique, à la campagne à 20 km de Besançon
avec un menu soigné, apéritif, vin et café, ser¬
vice compris : 55 F.
Une circulaire parviendra à chacun de vous vers

la fin mars et donnera tous détails.

Réservez donc les 18 et 19 mai pour vivre avec
les amis du 605 deux journées de l'Amitié.

L. CORTOT.

Carnet noir

C'est avec peine que nous apprenons le décès
de M. Prosper ALBAN, père de nos amis PARIS, de
Vonnas. Les obsèques ont eu lieu en l'Eglise de
Perrex, le 27 décembre 1974.
A notre ami René PARIS, à Madame René PA¬

RIS, à leur famille déjà si éprouvée nous appor¬
tons toute notre sympathie bien attristée et nos
sincères condoléances.

KommaiidD 604 d'Oltenbriidi
(Niederelbe)

A la suite de mon appel paru dernièrement dans
le N° du Lien et que tous nos camarades ont re¬
çu, leur demandant d'adhérer à l'Amicale des Sta¬
lags VB-XABC je dois reconnaître que le résultat
à ce jour est encourageant et je ne doute pas que
ce second appel n'apporte quelques adhésions sup¬
plémentaires à notre Amicale.
Tout d'abord un grand merci à BRESSON, DA-

GES, MARSCHAL, JOLAIN, COULON et JOUILLE-
ROT, nouveaux « sociétaires » venus grossir les
rangs des ex-K.G. et merci d'avance à ceux qui
voudront bien dès maintenant se joindre à nous.

A l'occasion de la nouvelle année, j'ai reçu de
nombreuses lettres de nos camarades, tous pre¬
nant bien sûr de la « bouteille » avec pour cer¬
tains et malheureusement, un état de santé un
peu déficiant, tels que RIVIERE, DROUOT, GAN-
NE, LUCAS. A tous je leur souhaite une améliora¬
tion de leur état de santé.

Ceci dit je souhaite également à l'occasion de
quelques sorties prévues et organisées par l'Ami¬
cale cette année, de rencontrer quelques uns d'en¬
tre nous et tout d'abord pourquoi pas le diman-
6 avril prochain à Paris à l'occasion de l'Assemblée
Générale annuelle dont les détails ont été publiés
dans le Lien. Les retrouvailles sont toujours fort
agréables et sympathiques puisque, malgré les ans,
une solide amitié persiste toujours et je m'en ré¬
jouis.

Maurice MARTIN,
ex-Homme de Confiance.

N.B. — A mon ami BRESSON, mes excuses pour
l'erreur d'adresse et rectifiée depuis.

COURRIER

Edmond RAFFIN, employé à la Mutualité So-
ciale Agricole de la Savoie, domicilié 6, rue Auge-
lier, 73000 Chambéry, adresse à tous les camarades
ses vœux les meilleurs pour 1975, et principale-
ment à tous les anicens d'Ulm : BLANC, BATUT
HINZ, SCHROEDER, VIALARD, etc. Il a eu le plai¬
sir, par l'Amicale, de retrouver deux anciens
d'Ulm : Victor DHAUSSY et Marcel THIENCE. Ce
fait justifie le titre de notre journal «Le LIEN».
Le 27 janvier dernier, notre ami RAFFIN a rendu
visite à l'abbé DERISOUD, à Seyssel. Ils ont évo¬
qué de nombreux souvenirs communs et regardé
l'album de photos P.G. Le rassemblement de Seys¬
sel a largement contribué à meubler leur discus¬
sion car pour une réussite ce fut une réussite.
Yves AUBE, 6, rue Raffet, 75016 Paris, notre an¬

cien homme de confiance adresse ses meilleurs
vœux de santé et de bonheur à tous.

Jean-Georges DOUCET, route de Mareuil, St-
Martial de Valette, 24300 Montron, serait heureux
d'avoir des nouvelles, en particulier des boulangers
et des bouchers qu'il a connue au Khubert à Ulm.
Il ne peut malheureusement envisager de se ren¬
dre à une de nos réunions à Paris son état de
santé et celui de ses finances ne le lui permet¬
tant pas. Mais il n'oublie pas les mauvaises an¬
nées passées ensemble et il pense qu'il y a plus
malheureux que lui. A tous son amical souvenir.
M. et Mme Maurice BRUN, très touchés à notre

fidèle souvenir nous adressent tous leurs vœux

pour l'Amicale, le Lien et chacun d'entre nous,
Ils souhaitent que cette solide amitié ne s'arrête
pas avec notre génération mais qu'elle se pour¬
suive à travers nos enfants. Certains d'ailleurs
ont dépassé cette espérance puisqu'ils ont fondé
un foyer (D. Girod et M. Blanc). A nos amis notre
bon souvenir.

G. DIZAMBOURG, rue Gambetta, 60700 Pont-
Ste-Maxence, envoie son bon souvenir aux anciens
de Magirus : Alphonse HINZ, BATUT, VIEL et
tous les autres.

Georges BOULLE, 75, rue de la Paix, 18100 Vier-
zon, avec son fraternel souvenir et ses bien sin¬
cères amitiés en particulier aux anciens de l'Or¬
meau.

Pierre BOURSIER, 26, rue de Paris, 06000 Nice :
un exilé sur la Côte d'Azur qui souhaite à toute
l'Amicale et à ses dévoués dirigeants en particu¬
lier, toute la meilleure réalisation de leurs entre¬
prises et tire un coup de chapeau à la section de
Paris, celle de Nice ne lui arrivant pas à la che¬
ville. Ils sont amorphes... le soleil sans doute.

Banquet du Trentenaire

Amis d'Ulm je compte sur votre présence avec
celle de votre famille à la table des Anciens d'Ulm.
le 6 avril 1975. Nous allons fêter ensemble trente-
cinq ans d'amitié ! Profitons tous de l'instant qui
passe car, hélas, l'avenir est incertain, nous le
voyons chaque jour par le départ sans retour de
nos meilleurs amis.

Montrons que les Anciens d'Ulm sont toujours
là et venez vous inscrire pour la table des Anciens
d'Ulm au Banquet du Trentenaire, le 6 avril pro¬
chain. Notre ami l'abbé DERISOUD, présidera no¬
tre table.

Je vous attends.

Lucien VIALARD.
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